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La banque dans tous ses états. Il y a 
le bâtiment, logé au cœur de la cité emblématique du 
patrimoine industriel des usines Babcock, et il y a les 
missions et les métiers, qui font tourner l’économie. 
Pour découvrir tout l’univers de l’antenne de la Banque 
de France en Seine-Saint-Denis, des animations et des 
ateliers sont organisés pour les petit·es et les grand·es. 
Information et réservation sur exploreparis.fr 

Trésors de papier. Le centre des Archives diplomatiques 
du ministère des Affaires étrangères et européennes propose une 
visite guidée de la nouvelle exposition permanente, suivie d’une 
visite insolite dans les dépôts et un escape game. L’occasion de 
voir des dépêches transmises par les ambassadeurs et les consuls 
depuis le XVIe siècle, des traités signés par la France depuis le 
XVe siècle, des cartes et des photographies anciennes… 
Information et réservation sur exploreparis.fr 

Quand les artistes s’engagent.  
Avant l’inauguration de l’exposition d’œuvres consacrées 
à La Courneuve et à l’Algérie coloniale de la peintre, 
illustratrice et résistante Mireille Miailhe à la Maison  
de la citoyenneté James-Marson, une table ronde sur son 
parcours et sur la place du militantisme dans l’art  
est prévue avec l’historienne Anissa Bouayed et l’artiste  
Lovy Bumma.
Horaires dans l’agenda p. 14 et 15  
et portrait de Lovy Bumma p. 16.

Le droit au beau. Ancienne maison du peuple Guy-Môquet, 
l’actuel Espace jeunesse Guy-Môquet comporte deux œuvres 
remarquables : un escalier hélicoïdal en acier inoxydable réalisé 
par le ferronnier d’art Raymond Subes et une fresque monumentale 
signée par le peintre Blasco Mentor. Pour tout savoir sur leur 
histoire et sur celle du bâtiment, une visite guidée est programmée. 
Horaires dans l’agenda p. 14 et 15.

Regards sur notre ville
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À l’occasion des Journées européennes 
du patrimoine 2026, les 19 et 20 septembre, la municipalité et ses partenaires 
organisent des initiatives exceptionnelles. 

Une ville tout en art et en histoire.
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SAM 17 OCTOBRE
Hommage aux victimes 
de la répression
Cérémonie d’hommage aux victimes du 17 octobre 
1961, date à laquelle la répression par la police d’une 
manifestation pacifi que d’Algériens à l’appel du 
Front de libération nationale (FLN), dans le 
contexte de la guerre d’indépendance algérienne, 
a tourné au massacre, entraînant 200 morts et des 
centaines de blessés (chiffre non offi  ciel).
Stèle du 17-octobre-1961, place de la Fraternité, à 11h.

LUN 21 SEPTEMBRE
Journée de la paix
La municipalité vous invite à la cérémonie 
offi  cielle de la Journée internationale de la 
paix, dont l’objectif est de promouvoir les 
idéaux de paix, la non-violence et un cessez-
le-feu mondial dans les zones de combat. 
Square de la Paix (boulevard Pasteur), à 18h.

Le Forum des associations et de l’engagement a une 
nouvelle fois montré toute la richesse et le dynamisme 
de notre ville. Cette édition a été une belle réussite, avec 
près de 90 associations présentes et une fréquentation 
record. Tout au long de la journée, les Courneuviennes 
et les Courneuviens ont pu découvrir leurs activités, 

échanger avec les bénévoles et assister à de nombreuses 
démonstrations artistiques et sportives. Derrière ce succès, il y a 
surtout l’engagement quotidien de celles et ceux qui font vivre notre 
tissu associatif. Nos associations créent du lien, transmettent des 
valeurs et agissent au plus près des habitant·es. Elles constituent 
un atout précieux pour La Courneuve et nous continuerons à les 
accompagner et à les soutenir.
Cet esprit de rencontre et d’engagement se prolonge avec la 
Journée de la paix. Dans un monde traversé par de nombreux 
confl its, nous devons plus que jamais réaffi  rmer notre conviction : 
la paix se conjugue avec l’exigence de justice et le respect des 
droits fondamentaux. De la Palestine au Congo, du Soudan à 
l’Ukraine, du Mali à l’Iran, notre solidarité va à toutes les populations 
meurtries par les confl its. Notre attachement au droit international 
et au respect du droit à l’autodétermination de chaque peuple 
demeure indéfectible. À La Courneuve, ville-monde, nos histoires, 
nos cultures et nos parcours témoignent que le dialogue, la 
fraternité et le respect de l’autre tracent le chemin vers une société 
plus juste et apaisée. Les Courneuviennes et les Courneuviens en 
portent chaque jour la promesse.
La fi n du mois de septembre ouvre également une nouvelle 
saison culturelle dans notre ville. Patrimoine, cinéma, musique et 
pratiques artistiques composeront une programmation gratuite 
et accessible au plus grand nombre, fi dèle à notre volonté de 

permettre à chacune et chacun de 
découvrir, de créer et de prendre part à la 
vitalité de notre commune.
Avec les élu·es de la majorité municipale, 
nous continuons d’avancer, au quotidien, 
avec pour seule boussole d’améliorer la 
vie de l’ensemble des Courneuviennes et 
des Courneuviens, sans distinction.
Aly Diouara, maire

UN ENGAGEMENT 
QUOTIDIEN

D e  v o u s  à  m o i
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CITOYENS

Suivez 
Aly Diouara 

sur son 
Snapchat

La santé au plus près. En partenariat avec la Ville, la Caisse primaire 
d’assurance maladie de Seine-Saint-Denis déploie depuis le 15 septembre et 
jusqu’au 18 septembre une unité de mammographie mobile sur le mail de l’Égalité 
pour permettre aux habitantes et passantes de réaliser l’examen et, ainsi, lutter 
contre le sous-dépistage du cancer du sein dans le territoire. 

Inspiration au féminin.
L’association Take Your Shot 93, fondée 
par l’ancienne internationale française de 
basket-ball d’origine courneuvienne Diandra 
Tchatchouang, a lancé sa nouvelle saison 
le 11 septembre au gymnase Anatole-France 
avec un girls talk. Les invitées Romane Dicko, 
double championne olympique de judo, et 
Angélique Angarni-Filopon, miss France 2025, 
ont parlé de santé mentale, de résilience 
et de body confi dence devant un public 
nombreux. 
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39 %
c’est le pourcentage 
de bénévoles âgés de 
moins de 25 ans 

70 %
c’est le pourcentage 
d’associations créées 
après 2010

151 900 
euros, c’est le 
montant annuel 
des subventions 
accordées par la Ville 

23
c’est le nombre 
de locaux mis à 
disposition par la Ville

2
c’est le nombre de 
salles de réunion 
mises à disposition 
par la Ville

Ç a déborde d’envie. De tisser 
du lien entre les gens et les 
générations, de changer 
les choses au niveau local, 
de favoriser l ’émancipa-
tion par la culture et par le 
sport… Et ça passe à l’ac-
tion. À La Courneuve, le 

	      secteur associatif n’a cessé de 
	       se développer au fil des années. 
Un dynamisme que la Ville a toujours 
accompagné, en accordant des subven-
tions, en prenant entièrement en charge 
les loyers et les charges des locaux asso-
ciatifs ou en mettant à disposition des 
salles de réunion et des équipements 

municipaux. Et un dynamisme accentué 
par l’élection en mars dernier du maire Aly 
Diouara, engagé dans le milieu associatif 
depuis 2004 : une vingtaine d’associa-
tions se sont créées ou se sont installées 
dans la foulée ! Des associations cultu-
relles comme Génération Ayiti, qui pro-
meut les traditions et les talents d’Haïti ; 
des associations citoyennes comme  
LC Solidarité pour tous, qui fait de la 
distribution alimentaire auprès de 
familles nécessiteuses ou des asso-
ciations sportives comme Flaneurz 
Roller Skating Club, qui propose 
des cours de roller pour enfants,  
adolescent·es et adultes.  Olivia Moulin 
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De nombreux élu·es ont participé à ce rendez-vous incontournable de la vie locale.

Le forum, c’est l’occasion de s’inscrire directement à des activités.

Les associations sportives ont fait des démonstrations spectaculaires.

Le club d’échecs a proposé des ateliers d’initiation ou de pratique.

Les associations culturelles, sportives 
et citoyennes ont donné rendez-vous 
aux habitant·es le 5 septembre sur la place 
de la Fraternité pour le traditionnel forum 
organisé par la municipalité. L’occasion 
de (re)découvrir la vitalité associative 
à l’œuvre sur le territoire. 

Regards sur notre ville

FAIRE LE BIEN
ENSEMBLE
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Le Fonds pour l’émergence et le développement des associations (FEDA), cofinancé par l’État et 
la commune, aide les petites associations dans des projets ponctuels renforçant le lien social. 
L’appel à projets sera clos le 21 septembre. Plus d’informations sur lacourneuve.fr
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Un atelier de tresses a ravi les familles lors de la fête populaire organisée par Changez Nos Vies le 29 août.
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ASSOCIATION ASAD 

ÉLARGIR 
L’HORIZON

SPORT ET CULTURE 

CHANGEZ NOS VIES  
ENTRE EN JEU

I l y a des livres, beaucoup de livres, dans 
les locaux de l’association ASAD (Action de 
solidarité pour l’autonomie durable), place 
Georges-Braque. « La lecture, ça permet 
de cultiver son imaginaire et de structurer 

sa pensée », sourit Henver Dos Santos, coor-
dinateur des activités au sein de la structure. 
Et ça fait donc partie des séances hebdoma-
daires d’aide aux devoirs et de soutien scolaire 
proposées aux jeunes, de la grande section à la 
terminale, par les bénévoles et les volontaires 
en service civique, des enseignant·es ou des 
étudiant·es pour beaucoup. « On ne se substitue 
pas à l’école, on intervient en complémentarité, en 
comblant les manques et les incompréhensions, 
en repérant d’éventuelles difficultés… » L’année 
dernière, elles et ils étaient 198 à bénéficier de 
ce suivi, sans compter les bachelier·ères. « On 
continue d’accompagner les jeunes après leur 
diplôme, on essaie de faire en sorte qu’ils gran-
dissent en humanité et participent à la vie de la 
cité. » 
Au-delà de la scolarité, le programme « Conju-
guons la réussite » déployé par l’association 
comprend en effet quatre autres volets : la 
culture, la citoyenneté, le sport et l’excellence. 
Qu’il s’agisse du projet artistique et culturel « La 
Cité du turfu » autour du mail de Fontenay, ex-
posé au palais de Tokyo, d’un séjour à Londres, 
d’une rencontre avec une ancienne bénéficiaire 
devenue avocate ou de l’organisation d’un match 
de football mixte, le but est chaque fois le même : 
montrer aux jeunes qu’elles et ils peuvent viser 
le meilleur. « Parfois, ils se limitent eux-mêmes, 
observe Henver Dos Santos. On n’a pas tous 
les mêmes capacités, mais si on s’en donne les 
moyens, on peut accéder à ce qu’on veut : il y a 
plusieurs chemins possibles. » Olivia Moulin 

Accompagner les 15-25 ans 
par l’éducation, la culture 
et le stade : c’est le pari de 
cette nouvelle association. 

D es dribbles engagés 
et des râteaux specta-
culaires… Ce samedi 
29 août, le square du 
Moulin-Neuf vibre au 

rythme intense du ballon rond. 
Micro en main et en surplomb 
du terrain, Wassem commente 
chaque action avec une énergie 
folle, chambrant joyeusement 
les joueurs : « Il y a un titre à aller 
chercher, c’est maintenant ou 
jamais ! » Toute la journée, le 
tournoi de foot à six contre six a 
réuni plus de cent joueurs de 14 à 
17 ans, issus de dix équipes des 
différents quartiers de La Cour-
neuve. Cette première action sur 
le terrain de Changez Nos Vies 
(CNV) était l ’événement phare 
d’une fête populaire. Châteaux 
gonflables, stands de maquillage, 
de tresses et de dessins, crêpes 
et merguez ont ravi les familles. 
Créée en juin dernier, l’associa-
tion s’est donné pour mission 
d’accompagner les 15-25 ans 
à travers des projets sociaux, 
éducatifs, sportifs et culturels. 
« Nous allons proposer des ser-
vices de révisions, des séjours, 
nous allons aussi parler orienta-
tion avec eux, un sujet central à 
cet âge », explique Halil Ibrahim, 
président de l’association.

Chacun·e des quarante béné-
voles présents ce samedi a des 
compétences, dans le sport ou 
comme éducateur·rice ou anima-
teur·rice : « Nous allons pouvoir ai-
der les jeunes des différents quar-
tiers à échanger entre eux, car 
nous connaissons bien leurs lieux 
de vie », poursuit Halil Ibrahim. 
Cet automne, CNV nouera un 
partenariat avec la pépinière 
d’entreprises pour présenter 
une large palette de métiers aux 
jeunes adhérent·es. Une ambition 
saluée par Merwan El Boudkhili, 
conseiller municipal chargé du 
développement des associa-
tions : « Nous avons aidé Halil 
et ses camarades à développer  
ce projet, où chacun a un talent 
zà mettre au service de la com-
munauté. » 

Moment convivial avant la finale 
du tournoi, les mamans ont dévoi-
lé leurs talents lors d’une séance 
de pénalties face au maire de la 
ville, Aly Diouara, propulsé gar-
dien de but pour l’occasion. « Cet 
événement rassemble les fa-
milles, c’est l’idéal avant la rentrée 
scolaire », s’est-il réjoui. Parmi 
les vainqueurs du jour, Marcello 
a été désigné meilleur joueur du 
tournoi, sous le regard du par-
rain de CNV, Hamouja Soukouna, 
joueur professionnel de futsal et 
international français. L’heureux 
élu repart avec un lot d’excep-
tion : son permis de conduire 
entièrement financé. Au-delà 
des trophées, la plus belle vic-
toire de Changez Nos Vies est 
le geste fraternel de joueurs 
de tous les quartiers échan-
geant leurs maillots au coup de  
sifflet final. Jean-Bernard Gallois

L’association Changez Nos Vies 
peut être contactée sur Instagram, 
Facebook, TikTok et Snapchat.  

Pause lecture sur le tapis dédié pour un petit bénéficiaire.

Regards sur notre ville
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Soutien scolaire, découverte d’autres 
univers… Depuis 1999, l’association ASAD 
(Action de solidarité pour l’autonomie 
durable) s’emploie à favoriser la réussite 
et l’épanouissement des enfants, 
adolescent·es et jeunes adultes.

N
. A
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Le maire, Aly Diouara, est venu saluer les joueurs lors du tournoi de foot.
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C’est le numéro auquel vous  
pouvez téléphoner si vous 
rencontrez des difficultés à payer 
votre régularisation des charges 
afin de solliciter un échéancier  
de paiement. 
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RAPPELS DE CHARGES 

LE RAS-LE-BOL 
DES LOCATAIRES
Face à des régularisations de charges tardives et parfois 
exorbitantes réclamées par le bailleur Seine-Saint-Denis 
Habitat, la municipalité se mobilise aux côtés des résident·es. 

L a contestation monte 
parmi les habitant·es 
du parc social géré 
par Seine-Saint-Denis 
Habitat (SSDH). La 
mauvaise surprise 

est arrivée par voie postale, 
avec la réception récente de 
décomptes de régularisation de 
charges locatives portant sur 
trois exercices consécutifs, à 
savoir les années 2022, 2023 et 
2024. Ces réclamations tardives 
et souvent assorties de montants 
élevés plongent de nombreux 
ménages dans l'incompréhension 
et les placent dans des difficultés 
financières. 
Face à cette situation, le maire, 
Aly Diouara, est intervenu direc-

tement auprès du bailleur. Dès le 
10 juin, l'élu a adressé un courrier 
au directeur général de SSDH 
pour réclamer un réexamen. La 
municipalité souligne que, en 
envoyant ces régularisations 
plusieurs années après les exer-
cices concernés, le bailleur a 
privé les locataires de la possibi-
lité d'adapter leur consommation 
d'eau ou d'énergie en temps réel. 
Dans une correspondance anté-
rieure, le bailleur lui-même avait 
imputé ce retard à des « difficul-
tés techniques et organisation-
nelles ». 
Pour protéger le pouvoir d'achat 
des habitant·es, le maire a for-
mulé cinq exigences auprès du 
bailleur : l 'établissement d'un 
état des lieux précis des loca-
taires touchés ; la suspension 
immédiate de toutes les procé-
dures de recouvrement enga-
gées ou à venir ; la vérification 
des montants contestés ; la mise 
en place d'échéanciers d'apure-
ment adaptés aux ressources 
des foyers ; l'organisation d'une 
rencontre pour clarifier l'origine 
de ces dysfonctionnements et 

éviter qu'ils ne se reproduisent.
L'équipe municipale a distribué 
un courrier dans les boîtes aux 
lettres des locataires concernés. 
Cette lettre inclut un modèle de 
contestation leur permettant de 
réclamer le détail et les justifica-
tifs des calculs tout en deman-
dant le gel des poursuites. 
Les retours de terrain confir-
ment la pertinence de cette 
démarche. Par exemple, l'action 
d'un habitant ayant contesté son 
décompte a contraint SSDH à 
reconnaître une surfacturation 
massive sur l'eau, donnant lieu 
à un remboursement de près de 
1 000 euros. 
Face au silence de Seine-Saint-
Denis Habitat à la suite de son 
premier courrier, le maire a trans-
mis une relance officielle le 5 août 
dernier. La municipalité y réaf-
firme sa détermination à obtenir 
des garanties transparentes et la 
suspension des recouvrements 
tant que la clarté n'aura pas été 
faite sur l'ensemble des dossiers. 
À La Courneuve, aucun·e habi-
tant·e ne sera laissé seul face à 
sa facture. Nicolas Liébault

C et été 20 26 a per mis de placer 
l ’activité aquatique au c œur de 
la programmation estivale, avec 
l ’ex tension des ouver tures de la 

piscine Béatrice-Hess au public. Celle du 
mois de juin, marquée par l ’ouverture le 
samedi et le dimanche de 9h à 12h30 et de 14h 
à 19h, a rencontré un franc succès, avec une 
moyenne de 226 entrées par jour, une forte 
fréquentation. La capacité du bassin avait été 
limitée à 80 baigneur·euses, avec un système 
de rotation garantissant un accès équitable. 
Ce dispositif a nécessité le renforcement des 
équipes : maîtres-nageur·euses, agent·es d’ac-
cueil, personnel d’entretien et gardiennage. 
L’opération ayant été reconduite en août, la 
piscine a continué d’accueillir les centres de 
loisirs, les antennes jeunesse, des activités de 
sport loisirs, des clubs et associations. Cette 
dynamique doit permettre de renforcer l’ap-
prentissage de la natation et d’améliorer le 
taux de réussite au test du savoir-nager. 
Après quelques jours d’entretien, la piscine 
a repris ses activités, aux horaires habi-
tuels d’ouverture au public (hors vacances 
scolaires), à savoir les mardi et jeudi de 12h 
à 13h30 et le samedi de 9h à 12h30. Tout le 
monde est bienvenu : il suffit de disposer de 
son maillot et de son bonnet de bain. N. L.

PISCINE
RÉOUVERTURE 
APRÈS 
LE SUCCÈS 
DE L’ÉTÉ

Ce ne sont pas moins de trois années de régularisation de charges que le bailleur impose aux locataires.
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JOURNÉE DE LA PAIX
LA SOLIDARITÉ PAR LA CULTURE ET LE SPORT

Social King 
Association France 
(SKAF), fondée par 
la communauté 
tamoule, cultive via
ses activités une 
culture de la paix.

Regards sur notre ville
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SEMAINES D’INFORMATION 
SUR LA SANTÉ MENTALE (SISM) 

LA SANTÉ MENTALE, 
PARLONS-EN !
Des rendez-vous d’information, des rencontres, des ateliers 
sont ouverts à tou·tes quinze jours durant sur ce sujet 
déterminant de santé publique.

U ne grande cause 
n a t i o n a l e  q u i 
se déploie… à 
l’échelle de la ville. 
L a  c a m p a g n e 
l a n c é e d ep uis 

2025 par le gouvernement, 
qui veut changer le regard 
sur ce thème pour libérer 
« une parole simple, directe, 
bienveillante », se décline 
à La Courneuve durant les 
Semaines d’information sur la 
santé mentale (SISM), du 1er au 
16 octobre. Un événement qui 
propose un grand nombre de 
rendez-vous sous différentes 
formes : des expositions, des 
rencontres de sensibilisation 
et de témoignage, des temps 
d’information sur les lieux et 
les personnes ressources du 
territoire… 
Car « la santé mentale, c’est 
d ’abord une question qui 
touche chacun d’entre nous, 
explique Domizia Tidei, coor-
dinatrice du Conseil local 

de santé mentale (CLSM) et 
de cette initiative. Elle ne se 
limite pas aux troubles psy-
chiques : un deuil, un échec 
scolaire, le défaut de papiers 

officiels, la peur de ne pas 
boucler ses fins de mois, les 
violences discriminatoires… : 
autant de situations qui pèsent 
sur notre équilibre intérieur. »

Elle insiste sur la dimension 
collective et structurelle de 
cette problématique, au-delà 
d ’une souffrance intime : 
« Plus la société est injuste et 
violente, plus on va tous mal, 
résume-t-elle. Le logement, 
l ’emploi, les liens sociaux, 
l ’accès aux soins sont des 
“déterminants de santé”, qui 
impactent notre bien-être psy-
chique autant que notre santé 
physique. »
C’est pourquoi les SISM envi-
sagent la santé mentale dans 
une vision globale. « Bien sûr, 
la capacité de chacun de réa-
gir à ses propres diffi  cultés est 
essentielle : il faut apprendre 
à écouter ses émotions plu-
tôt que de les taire, en parler. 
Surtout, ne pas avoir honte ! 
La souffrance psychique n’est 
pas un “défaut” personnel : 
c’est aujourd’hui la première 
cause d’absentéisme au tra-
vail en France. » Et c’est bien 
toute une organisation col-

lective qui permet de trouver 
près de chez soi un médecin, 
un·e aidant·e, une structure, 
un groupe de parole…
À La Courneuve, une tren-
taine de professionnel·les 
et d ’associations se sont 
donc mobilisés depuis plu-
sieurs mois pour construire 
le programme des SISM, sur 
le thème « Pour notre santé 
mentale, ouvrons-nous aux 
arts », avec des ateliers créa-
tifs, des expositions d’œuvres 
réalisées par des patient·es, 
des fi lms, une chorale… 
Autant de rendez-vous pour 
comprendre, rencontrer 
des personnes concernées, 
se donner le droit d’en par-
ler, dans un environnement 
plus inclusif, plus sain et plus 
serein pour tou·tes. 
Semaines d’information sur 
la santé mentale (SISM) 
du 1er au 16 octobre dans toute 
la ville. 
Programme complet sur 
lacourneuve.fr

Une après-midi pour en savoir plus
« Parlons de santé mentale, sans tabou ! » : un miniforum réunit, le 
2 octobre, devant le cinéma L’Étoile, associations, professionnel·les 
et habitant·es autour de stands d’information, avant un ciné-débat 
sur le thème en fi n d’après-midi, avec notamment la participation 
des jeunes du Point d’information jeunesse (PIJ ) et de l’Espace 
jeunesse Guy-Môquet. L’occasion unique d’en connaître plus sur 
les questions liées à la santé mentale et de s’informer facilement 
sur les ressources existantes sur le territoire.
Et tout le monde est invité à la grande fête de clôture des SISM, le 
16 octobre, aux côtés de l’ensemble des partenaires, au milieu des 
œuvres de patient·es, avec une chorale et un buffet bien-être aux 
petits oignons. Bienvenue !

Vendredi 2 octobre de 14h à 18h30 : « Parlons de santé mentale, 
sans tabou ! », allée du Progrès (en face du cinéma L’Étoile), station de 
tramway Hôtel-de-Ville-de-la-Courneuve. Ciné-débat à partir de 19h30 
au cinéma L’Étoile, 1 allée du Progrès. Entrée libre.
Vendredi 16 octobre à partir de 15h : fête de clôture des SISM. Maison 
de la citoyenneté James-Marson, 33 avenue Gabriel-Péri. Entrée libre.

I n c o n t o u r n a b l e  ! 
L’association Social 
King Association 
F r a n c e  ( S K A F ) , 

fondée en 2008, est 
devenue au fil des ans 
un acteur majeur du 
paysage socioculturel du 
territoire courneuvien. 
Aujourd ’hui présidée 
par Balenthir ar ajan 
Nishanthini, née au 
Sri Lanka en 1984, elle 
s’est développée autour 
d ’a c tivités va r iées , 
comme le karaté, les 

danses Bollywood et 
traditionnelle tamoule 
ou des cours de langues 
(français, anglais et 
tamoul). 
L’association mise sur 
le brassage des publics 
pour favoriser la cohé-
sion sociale. « La trans-
mission des valeurs 
de solidarité et de paix 
provient surtout du fait 
de ne pas rester entre 
personnes de même ori-
gine », souligne la pré-
sidente. Dans une ville 

multiculturelle, cette 
diversité est perçue 
comme un vecteur de 
dialogue, de découverte 
réciproque des cou-
tumes et d’enrichisse-
ment mutuel. 
L’action de SKAF porte 
aussi une dimension 
mémorielle. La dias-
pora tamoule s’est en 
grande partie installée 
en France entre 1984 et 
1994 pour fuir la guerre 
au Sri Lanka. Pour les 
familles, le passage de 

témoin entre généra-
tions est primordial. Ce 
transfert d’héritage s’ef-
fectue au quotidien dans 
la sphère familiale, mais 
aussi à travers l’appren-
tissage artistique.
En mêlant pr atique 
sportive, expression 
culturelle et ouverture 
aux autres, SKAF fait 
de la mémoire un levier 
d’intégration et promeut 
activement une culture 
de paix et de solidarité 
au cœur du territoire. 
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DE  DE  PAIXPAIX
URGENCEURGENCE

PROGRAMME
SAMEDI 19 SEPTEMBRE 2026
Place Claire-Lacombe  
15h  DÉCOUVERTE DES STANDS & ANIMATIONS

16h15  DÉFILÉ DE MODE DU MONDE (1re partie)
Héritages en mouvement

16h45  TABLE RONDE 
Des diasporas, des générations, un avenir commun : 
dialoguer pour transmettre et construire ensemble

17h45 DÉFILÉ DE MODE DU MONDE (2e partie)
Héritages en mouvement

18h30 - 19h30 REPAS DU MONDE 
Moment convivial autour de spécialités culinaires proposées 
par les associations courneuviennes

LUNDI 21 SEPTEMBRE 2026
Square de la Paix (boulevard Pasteur) 
18h  CÉRÉMONIE OFFICIELLE

Les membres de l’asso-
ciation seront présents 
lors de la Journée de la 
paix. L’un deux, Sharuk, a 
annoncé cet événement 
en langue tamoule sur 
les réseaux sociaux de la 
Ville. Un message d’unité 
à découvrir sur le terrain. 

Nicolas Liébault

Journée de la paix, 
samedi 19 septembre place 
Claire-Lacombe et lundi 
21 septembre square 
de la Paix. 
Programme complet p. 14.
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Regards des élu·es

R E G A R D S  N ° 6 6 9  D U  J E U D I  1 7  A U  M E R C R E D I  3 0  S E P T E M B R E  2 0 2 6

EXPRESSION DES GROUPES POLITIQUES 
DU CONSEIL MUNICIPAL

DES ENGAGEMENTS 
ET DES ACTES

GROUPE NOUS LA COURNEUVE
INSOUMI·SES, ÉCOLOGISTES ET CITOYEN·NES

Depuis le début du mandat, la nouvelle 
majorité est à l’action. Cette rentrée 
scolaire marque déjà la concrétisation 
de plusieurs engagements pris devant 
les Courneuviennes et les Courneu-
viens en mars dernier, avec son lot de 
nouveautés. 
L’éducation est au cœur de nos pre-

mières décisions, avec une réforme en profondeur du péris-
colaire : renforcement des taux d’encadrement, élargissement 
du choix à la cantine, amélioration de la qualité éducative et 
suppression du forfait du soir pour une tarification plus juste. 
Faire de la politique, c’est aussi chérir ces moments où  
La Courneuve se rassemble. Dans une période marquée par 
les crises, la montée du racisme et l’urgence climatique, nous 
continuons à faire vivre la fraternité et l’éducation populaire : 
la contemplation de l’éclipse, qui a réuni 1 000 personnes,  
La Courneuve Plage et les animations estivales, le Forum des 
associations, la Journée de la paix et le lancement de la saison 
culturelle.
La nouvelle majorité est pleinement mobilisée pour mettre en 
œuvre son programme, dans un contexte où l’État se désengage 
chaque jour davantage et fragilise les moyens des collectivités.
Mais notre action locale dépend aussi des choix faits à l’échelle 
nationale. Une échéance majeure se prépare : l’élection pré-
sidentielle d’avril prochain. Face à la menace de l’extrême 
droite, chaque voix comptera. Nous appelons toutes les Cour-
neuviennes et tous les Courneuviens à s’inscrire sur les listes 
électorales et à faire entendre leur voix.
Très belle rentrée à toutes et tous !

Mohamed Awad, président du groupe « Nous La Courneuve »

AGIR AU QUOTIDIEN ET BÂTIR  
L’AVENIR DE NOTRE VILLE

GROUPE DES ÉLU·ES « CITOYENS,  
COMMUNISTES ET RADICAUX » (LCETPG)

Dans un monde facteur de nombreuses 
inquiétudes entre guerres et dérègle-
ment climatique ; dans une France où 
les reculs sociaux et la progression des 
idées discriminatoires fracturent notre 
société, la commune demeure le lieu 
des échanges humains, de la protection 
mutuelle et du service public au plus près 

des besoins, dans la quotidienneté…
Au terme des six premiers mois de ce nouveau mandat, les élu·es 
du groupe La Courneuve En Toujours Plus Grand réaffirment leur 
volonté d’être force de propositions et d’actions, au bénéfice des 
Courneuviennes et Courneuviens. Nous croyons en l’intelligence 
collective, à la possibilité de dresser une orientation communale 
fondée sur l’écoute, la réflexion et la mise en œuvre d’actions 
dans la proximité. Notre état d’esprit est simple : promouvoir 
la convivialité et l’entraide, nous rendre utiles au plus grand 
nombre, et proposer une vision pour bâtir l’avenir de notre ville.
Une démarche qui nécessite une équipe municipale respec-
tueuse de sa diversité – à l’image de ces tribunes –, unie et 
mobilisée pour répondre aux attentes que vous avez exprimées 
tout au long de ces années et ces derniers mois. Une équipe 
organisée et efficace, mettant en œuvre concrètement nos 
valeurs d’égalité et de solidarité, agissant avec cohérence à 
court comme à long terme.
Nous savons l’ampleur de la tâche à accomplir, votre parti-
cipation et votre bienveillante vigilance seront essentielles  
à la réaliser.

Nadia Chahboune, présidente du groupe  
« Citoyens, Communistes et Radicaux » (LCETPG)

NOTRE GROUPE RETROUVE ENFIN 
SA LIBERTÉ D’EXPRESSION !

LA COURNEUVE ENSEMBLE

Depuis l’élection du nouveau maire en 
mars dernier, la municipalité a publié 
sept numéros du journal Regards, en 
privant les élu·es de notre groupe « La 
Courneuve Ensemble » du droit de s’y 
exprimer. En réduisant au silence les 
élu·es de l’opposition, qui représentent 
les habitant·es, ce choix du maire consti-

tue une atteinte manifeste au pluralisme démocratique et à la 
liberté d’expression.
Après plusieurs signalements, notamment auprès du Préfet, qui 
a rappelé au maire « le cadre légal applicable en matière d’expres-
sion des élu·es d’opposition dans les publications municipales », 
mes collègues élu·es et moi-même nous retrouvons donc enfin 
notre droit d’expression dans le journal municipal.
Depuis l’élection du nouveau maire, nous avons été privés de la 
possibilité de nous exprimer sur des sujets pourtant essentiels : 
les enseignements des élections municipales, les épisodes de 
canicule qui ont révélé de profondes inégalités sociales, les évé-
nements culturels qui ont marqué notre ville cet été ou encore 
l’absence de décisions de la nouvelle municipalité (pas de can-
tine gratuite ni de fournitures scolaires en cette rentrée, pas 
de budget supplémentaire malgré un excédent budgétaire de 
3 millions d’euros…).
Cette mise sous silence prend enfin fin. Nous remercions les 
Courneuvien·nes pour leur soutien.

Oumarou Doucouré, Conseiller municipal

REFONDATION DU  
SERVICE PUBLIC PÉRISCOLAIRE 
De nouvelles mesures ont été votées et mises en place 
dès la rentrée de septembre pour l’accueil périscolaire, 
sur les temps d’accueil du matin, de la pause méridienne 
et du soir. Notamment avec un taux d’encadrement 
renforcé durant la pause méridienne d’un adulte pour 
quatorze enfants en maternelle et d’un adulte pour 
dix-huit enfants en élémentaire, et la généralisation 
des études surveillées de 16h30 à 18h30, encadrées 
par des animateur·rices municipaux et des enseignant·es, 
en élémentaire. 

RIMA HASSAN, CITOYENNE D’HONNEUR
Le titre de citoyenne d’honneur a été octroyé à la juriste 
et députée européenne insoumise Rima Hassan, née dans 
un camp de réfugié·es palestiniens en Syrie, pour saluer 
notamment son combat « pour le droit des peuples à 
disposer d’eux-mêmes ». 

AU CONSEIL MUNICIPALADOPTÉ
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SAMEDI 19 SEPTEMBRE 
Place Claire-Lacombe, 
15h-19h30

Square de la Paix 
(boulevard Pasteur), 18h

LUNDI 21 SEPTEMBRE
Journée internationale de la Paix 2026

PAIX DURABLEPAIX DURABLE
POUR UNEPOUR UNE

Cultures célébrées, cultures en dialogue



1 0

Regards pratique

LA VILLE RECRUTE
Vous êtes motivé, à la recherche d’une expérience professionnelle 

à la mairie ou ailleurs. Ces postes sont à pourvoir.

POMPIERS : 18
POLICE-SECOURS : 17
SAMU : 15 (ou 112)
COMMISSARIAT DE POLICE
51 rue de la Convention
01 43 11 77 30
POLICE MUNICIPALE
51 rue de la Convention
01 71 89 66 22
de 9h à 12h et de 13h à 17h
MÉDECINS DE GARDE
Urgences 93
01 48 32 15 15
CENTRE ANTI-POISON
Hôpital Fernand-Widal, 
200 rue du Fg-Saint-Denis, 
Paris
01 40 05 48 48
PRÉVENTION DU SUICIDE
Appel gratuit et confi dentiel, 
24h/24 et 7 jours/7 au 3114 

SAMU PSYCHIATRIQUE :
15 (ou 112) 
VIOLENCES SEXISTES
En cas d’urgence : appeler le 17
ou envoyer un SMS au 114 
Intervenante sociale
du commissariat
01 43 11 77 32 ou 06 37 71 33 21 
Aide et informations 
gratuite et anonyme
39 19, de 9h à 22h du lundi 
au vendredi et de 9h à 18h 
les samedis, dimanches
et jours fériés
Psychologue, assistante sociale 
consultations pour les victimes 
au centre de santé Salvador-
Allende, 2 mail de l’Égalité
01 49 92 60 60
ENFANCE EN DANGER
Appel gratuit et confi dentiel, 
24h/24 et 7 jours/7 au 119

URGENCES

PÔLE ADMINISTRATIF 
MÉCANO
58 avenue Gabriel-Péri / 
3 mail de l’Égalité. 
Du lundi au vendredi 
de 8h30 à 12h et de 13h30 à 
17h30 (fermeture des portes 
un quart d’heure avant). 
Le samedi matin de 8h30 à 12h. 
Fermé le mardi matin. 
01 49 92 60 00. 
accueilcommun@lacourneuve.fr

HÔTEL DE VILLE
Avenue de la République. 
Ouvert tous les jours du lundi 
au vendredi de 8h30 à 12h 
et de 13h30 à 17h. 
Fermé le samedi matin.
TRANSPORT DES 
PERSONNES ÂGÉES
01 71 89 66 15
les mardis et vendredis.
COLLECTE DÉCHETS
0 800 074 904

CONTACTS UTILES

Adressez votre candidature au plus vite 
à l’attention de Monsieur le Maire 
• par courrier : Direction des ressources humaines, 
service recrutement, Ville de La Courneuve, 
1 avenue de la République, 93120 La Courneuve ;
• directement sur le site (QR code ci-dessous).
Vous pouvez aussi envoyer 
des candidatures spontanées.

Retrouvez toutes les offres d’emploi 
de la Ville en scannant ce QR code.

Le service numérique 
personnel et sécurisé 
Mon espace santé vous permet 
de garder la main et le contrôle 
sur vos données médicales. 

M on espace santé est un 
service 100 % gratuit et 
sécurisé grâce auquel 

vous pouvez centraliser, stocker 
et partager des documents médi-
caux… ; communiquer confi den-
tiellement avec des profession-
nel·les de santé ; créer un agenda 
avec vos rendez-vous médicaux 
à venir et consulter la liste des 
examens de prévention et vacci-
nations à réaliser prochainement. 
Ce service est accessible à toute 
personne inscrite à l’Assurance 
maladie, depuis un ordinateur, 

une tablette ou un smartphone, 
mais il n’est pas obligatoire. Lors 
de votre première connexion, 
vous pouvez refuser la création 
de votre compte. 
Activer votre profi l 
Pour activer votre profi l, il suffi  t de 
vous munir de votre carte Vitale et 
de vous rendre sur le site offi  ciel 
monespacesante.fr ou de télé-
charger l’application Mon espace 
santé sur l’App Store ou le Google 
Play Store. Si vous n’avez pas reçu 
de code provisoire d’activation 
ou si celui que vous avez reçu a 
expiré, vous pouvez en obtenir un 
nouveau en indiquant votre date 
de naissance, en sélectionnant 
le type de votre carte Vitale (avec 
ou sans photo) et en renseignant 
votre numéro de Sécurité sociale 

et le numéro de série de votre 
carte Vitale. Après avoir confi rmé 
ou mis à jour vos coordonnées, 
vous choisissez un identifi ant et 
un mot de passe qui vous servi-
ront à chaque connexion. 
Gérer vos informations médicales 
Vous pouvez ajouter, consulter 
ou supprimer des documents 
médicaux (résultats d’analyses, 
comptes rendus d ’imagerie, 
ordonnances…) et des informa-
tions utiles à votre prise en charge 
(allergies, traitements en cours…). 
Les professionnel·les de santé 
habilités peuvent également 
déposer des documents, mettre à 
jour votre carnet de vaccination… 
Vous seul décidez qui a accès à 
votre dossier, en gérant les auto-
risations depuis votre espace per-
sonnel. Vous pouvez aussi noter et 
suivre vos rendez-vous médicaux.
Utiliser la messagerie sécurisée
Mon espace santé intègre une 
messagerie sécurisée pour trans-
mettre des documents médicaux, 
poser des questions aux profes-
sionnel·les de santé, avant ou 
après une consultation… tout ça 
de manière confi dentielle. 
3422, le numéro (service gratuit 
+ prix d’un appel local, ouvert 
du lundi au vendredi de 8h30 à 17h) 
à appeler si vous avez besoin d’aide. 

SUIVI MÉDICAL
COMMENT UTILISER VOTRE CARNET DE SANTÉ NUMÉRIQUE

Un·e directeur·trice 
de la logistique
MISSION Vous défi nissez les 
orientations stratégiques en matière 
de prestations logistiques et 
organisez leur mise en œuvre. Vous 
défi nissez  une nouvelle organisation 
du travail, dans un contexte de 
restructuration, et accompagnez les 
équipes au changement. Vous pilotez 
les moyens humains et fi nanciers.
PROFIL Bac+3 minimum dans le 
domaine d’activité. Connaissance de 
la commande et de la comptabilité 
publiques. Expérience managériale 
signifi cative, capacité à travailler 
en transversalité. Maîtrise de la 
conduite de projets et de la conduite 
du changement.

Un·e responsable de l’unité 
front et back-offi  ce
MISSION Directement rattaché·e au 
directeur de l’Accueil, qualité et 
relation aux usagers (AQRU), vous 
assurez la qualité de la relation et 
des prestations rendues à l’égard 
des usager·ères au sein d’un guichet 
unique composé de 12 guichets 
délivrant des prestations issues de 
divers services. Vous animez une 
équipe d’agent·es, vous assurez le 
bon fonctionnement du guichet. 
PROFIL Maîtrise des techniques 
d’accueil et de gestion de confl it. 
La maîtrise des logiciels E-Sirius, 
Concerto et dispositif de recueil 
(titres d’identité) serait un plus. 
Méthodologie de projet.

Un·e gardien·ne
logé au château de Trilbardou
MISSION La Ville de La Courneuve 
recherche aujourd’hui un·e 
gardien·ne du centre de vacances 
installé dans un lieu chargé d’histoire. 
Présent sur le site, il-elle aura pour 
mission d’assurer la sécurité des 
personnes et des locaux, de veiller 
au bon fonctionnement du château 
et de contribuer à la préservation du 
site. Il-elle devra : assurer la sécurité 
des personnes et des locaux ; assurer 
l’entretien et la maintenance du site ; 
accueillir, orienter et renseigner les 
usager·ères ; communiquer. 
PROFIL Formations obligatoires :
permis de conduire ; habilitation 
électrique ; PSC1 ; sécurité incendie ; 
PRAP ; formation spécifi que sur 
le fonctionnement du tableau des 
alarmes ; techniques d’entretien des 
locaux ; techniques d’entretien des 
espaces verts ; formation de base 
en chauffage, serrurerie, électricité, 
plomberie ; techniques d’accueil 

et de gestion de confl its ; conduite 
d’engins autoportés ; CACES.

Un·e inspecteur·trice 
de salubrité
MISSION Vous êtes chargé·e 
de l’application des polices 
administratives du maire, vous 
intervenez dans des domaines 
variés : lutte contre l’habitat indigne, 
sécurité des immeubles, hygiène 
alimentaire, nuisances. Votre 
mission repose sur une double 
exigence : une présence régulière 
sur le terrain pour constater les 
situations et dialoguer avec les 
usager·ères et un travail administratif 
rigoureux pour instruire, suivre et 
conclure les procédures nécessaires 
à la mise en conformité.
PROFIL Titulaire d’un bac+2 ou plus 
(DUT ou BTS, idéalement en hygiène-
sécurité, immobilier, bâtiment) 
ou 6 mois d’expérience dans des 
missions similaires (inspecteur de 
salubrité, technicien). 

PHARMACIES DE GARDE

DIMANCHE 20 SEPTEMBRE
Pharmacie du Centre Belrif
23 av. du Général-Leclerc, 
La Courneuve
01 48 36 78 59
Pharmacie du Soleil
35 av. Paul-Vaillant-Couturier, 
La Courneuve
01 48 36 27 51
Pharmacie Ouabo Taboue
27 rue du Charron, 
Aubervilliers
01 48 34 78 87 

DIMANCHE 27 SEPTEMBRE
Pharmacie du Marché
48 av. Paul-Vaillant-Couturier, 
La Courneuve
01 48 36 77 95
Pharmacie Principale
63 rue Alfred-Jarry, 
Aubervilliers
01 43 52 69 88 
Pharmacie du Centre
156 rue Danielle-Casanova, 
Aubervilliers
01 43 52 49 86 

NOS PRATIQUES
Formation pour les copropriétaires
Une formation gratuite est ouverte aux 
copropriétaires, sur le thème « le syndic en 
copropriété » : que doit contenir un contrat de syndic ?  
Comment choisir son syndic ? Comment changer 
de syndic ?
Jeudi 8 octobre de 18h30 à 20h, 
salle de la Bourse du travail, 
26 avenue Gabriel-Péri.
Pour plus d’informations : 
opah.lacourneuve@soliha.fr ou 07 81 15 59 77.
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COMMENT UTILISER VOTRE CARNET DE SANTÉ NUMÉRIQUE

NAISSANCE 
Hatem INANNA (M) 
né le 01 août 2026 

MARIAGES 
M. Patrice SEOSOLO
et Mme Liongo ELUMBU
M. Lescard GUMBS
et Mme Natacha FORTUNE
M. Jacques CURIER
et Mme Joémie RACHEL

ÉTAT CIVIL
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SPORT

LA PASSION DU BALLON 
ROND AU FÉMININ 

Une vingtaine de jeunes femmes et femmes ont rejoint le club de futsal.

Le renforcement musculaire est un pilier de la préparation physique.

1 2
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Ça rigole beaucoup, 
mais ça travaille beau-
coup aussi ce 9 sep-
tembre dans la grande 
salle du complexe 
sportif Jean-Guimier. 
La « punition » pour les

                      joueuses de futsal qui 
                       arrivent en dernier au cir-
cuit training ou qui ratent les passes 
pendant l ’exercice du toro : vingt 

secondes de gainage. « J’en ai trop 
fait, je crois que c’est pour ça que je me 
suis blessée au genou ! » lance Anzfati 
en riant à Nassub, l’entraîneur, et aux 
autres pratiquantes. 
C’est leur troisième entraînement 
depuis la rentrée, mais c’est la pre-
mière rentrée pour la catégorie fémi-
nine seniors de l’AS La Courneuve 
Futsal. Le club, qui comptait déjà 
des catégories féminines U11 (de 9 

Ouverte cette rentrée, la catégorie féminine seniors de l’AS La Courneuve 
Futsal fait le plein de bonnes volontés et de bonnes ondes. 
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à 10 ans), U13 (de 11 à 12 ans) et U15 
(de 13 à 14 ans), a décidé de s’ouvrir 
aux adultes cette année, sur fond 
de structuration du futsal à l’échelle 
nationale (voir encadré). « On sait qu’on 
a un énorme vivier de talents ici », 
explique Nassub, aussi responsable 
futsal de l’AS La Courneuve. 
Ef fectivement, beaucoup des 
femmes présentes ne sont pas 
venues au ballon rond sur le tard, ni 
par hasard. « J’ai eu la passion du foot 
petite, parce que mon père y jouait 
dans les clubs de Villemomble et de 
Drancy, raconte Anzfati, 33 ans. J’ai 
commencé à en faire à 14 ans puis j’ai 
arrêté, mais j’ai décidé de reprendre. 
Dans notre génération, on reste beau-

coup au travail et à la maison, on ne 
bouge pas assez et on a beaucoup de 
douleurs. Ma grand-mère de 88 ans, qui 
est aux Comores, elle fait encore plein 
de choses, elle va aux champs… et elle 
ne se plaint jamais ! » La capitaine de 
l’équipe et secrétaire du club, Binta, 
39 ans, insiste aussi sur l’importance 
d’acquérir ou de conserver « une 
bonne condition physique ». 
Pour Thanyna, 18 ans, la pratique du 
ballon rond offre un défouloir. « Quand 
on est sur le terrain, on oublie tout, on 
peut extérioriser ses problèmes », note 
celle qui a d’abord fait du foot à 11. Pas 
question pour elle de choisir entre les 
deux disciplines pour l’instant, malgré 
leurs différences. « Le futsal, c’est 
plus cardio et plus technique. Comme 
ça se joue plus vite, tu peux prendre 
plus de plaisir. » Un enthousiasme 
partagé par l’entraîneur, qui le pra-
tique depuis quatre ans. « C’est du 
box-to-box, il n’y a pas le temps de tri-
cher : une personne qui ne défend pas, 
ça se voit. Ça me fait penser au foot de 
quartier, à celui qu’on jouait quand on 
était petits. »
Après les deux heures d’entraîne-
ment, il demande aux joueuses si elles 
pourront participer au match amical 
prévu à domicile, au complexe spor-
tif Béatrice-Hess, quatre jours plus 
tard. Les « oui » fusent, même s’il faut 
s’organiser entre une sortie à l’église 
pour l’une et l’activité sportive de sa 
fille pour une autre. « Il n’y a aucun 
problème et aucun complexe à jouer 
au foot en tant que femme, rappelle 
Anzfati. Le sport, c’est pour tout le 
monde ! » Olivia Moulin

Contacts : sur Instagram, 
ascourneuve_feminines pour la section 
féminine de l’AS La Courneuve 
et ascourneuve_futsal 
pour l’AS La Courneuve Futsal

Le futsal féminin se structure
En 2023, dans le cadre du développement du football féminin et du développement 
du futsal français de haut niveau engagés par la Fédération française de football, 
l’équipe de France féminine de futsal était offi  ciellement créée. Trois ans plus 
tard, une nouvelle étape est franchie avec le lancement du premier Championnat 
national de futsal féminin qui opposera les douze meilleures équipes du pays et se 
tiendra à partir du 19 septembre. Jusque-là, le découpage se faisait par région. Un 
manque d’autant plus dommageable que la pratique ne cesse de progresser, avec 
près de 6 000 fi lles et femmes licenciées en 2025, soit trois fois plus qu’en 2020. 
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Des membres de l’équipe à l’entraînement.

D
R

CRICKET

LES FEMMES TIENNENT LA BATTE

CULTURE

FAIRE LE 
GRAND SAUT

Au sein du All Blacks Cricket Club, l’équipe féminine de cricket, 
portée par la communauté sri lankaise mais ouverte à toutes, 
fait vivre le sport national en Seine-Saint-Denis et au-delà. 

Âgée d’une trentaine d’années, Hawazam 
Aboosalihu tape dans la balle en cuir avec 
passion. Habitante de Gennevilliers, elle 
rejoint régulièrement ses coéquipières 

en Seine-Saint-Denis sous les couleurs du club All 
Blacks Cricket Club de La Courneuve. Sport natio-
nal au Sri Lanka et institution sur le sous-continent 
indien, si le cricket a longtemps été en France une 
affaire d’hommes, les choses évoluent. 
L’aventure féminine a démarré il y a un peu plus d’un 
an. Présentes au bord des terrains pour encoura-
ger l’équipe masculine, les spectatrices ont fi ni par 
sauter le pas. « On constatait notre propre envie de 
faire une activité physique, alors, après avoir essayé 
d’autres sports, on s’est lancées dans le cricket », 

S comme Saut. « Dans 
ce spectacle, les dix 
interprètes essaient 

de sauter ensemble pen-
d a n t  d i x  m i n u t e s .  L e s 
sauts, c ’est physique et 
métaphorique, ce sont les 
grandes décisions qu ’on 
peut prendre, les rencontres 
et les changements qu’on 
peut vivre… Il y a des papas 
et des mamans dans la com-
pagnie ; être parent, par 
exemple, ça change le rapport 
au risque et à la tournée. » 

se rappelle Hawazam, bercée depuis l’enfance par 
les matchs de ses oncles et cousins. 
Pratiqué à La Courneuve sur les terrains du gym-
nase El-Ouafi et du stade Géo-André, le cricket 
nécessite un long apprentissage. Contrairement 
aux idées reçues, la batte est lourde, le geste 
demande de la puissance et la cohésion d’équipe 
est déterminante. Pour l’instant, la section féminine 
évolue en mode loisirs à raison de deux entraîne-
ments par mois, dans une ambiance conviviale où 
même les enfants peuvent s’initier avec du matériel 
adapté.
Au-delà du simple aspect sportif, cette initiative est 
un vecteur de lien social. Le club est ainsi devenu 
un espace pour des femmes qui n’oseraient pas 
forcément pratiquer dans des structures mixtes. 
Et si la majorité des joueuses est originaire du Sri 
Lanka, le bouche-à-oreille porte ses fruits auprès 
des voisines, amies et collègues. Car pour Hawa-
zam, « un sport ne peut pas être limité à une seule 
communauté ». Un bel exemple d’ouverture par le 
sport. Nicolas Liébault

Intéressé·e par la pratique du cricket ? All Blacks Cricket Club : 
razadi_z@yahoo.com 

Le cricket oppose deux équipes 
de 11 joueurs ou joueuses sur un 
terrain ovale, au centre duquel 
se trouve une piste (le pitch). 
Une équipe attaque à la frappe 
pour marquer des points (runs), 
tandis que l’autre lance et défend 
sur le terrain pour éliminer les 
batteur·euses. Le batteur frappe 
la balle lancée par l’adversaire. Les 

deux batteurs présents sur la piste 
courent alors d’un bout à l’autre de 
la piste pour marquer un point par 
aller simple. Une frappe qui atteint 
la limite du terrain vaut 4 points (si 
la balle roule) ou 6 points (si elle 
vole directement hors du terrain). 
L a défense peut él iminer un 
batteur de plusieurs manières : en 
renversant les guichets (wickets) 

lors du lancer, en attrapant la balle 
à la volée (catch) ou en touchant 
le guichet avant que le batteur 
ne revienne dans sa zone (run 
out). La manche prend fin quand 
10 batteurs sont éliminés ou que le 
nombre de lancers autorisés est 
atteint. L’équipe qui a accumulé le 
plus de points remporte le match.

Les règles du jeu

Acomme Air. « Un jour, 
je me suis demandé 
combien de temps 

j’avais passé en l’air en vingt 
ans comme circassien. Je ne 
sais plus quel était le résul-
tat, mais ce nombre allait 
forcément baisser ensuite. 
Comme pour les sportifs de 
haut niveau, à un moment, le 
corps ne suit plus et la ques-
tion de la fi n se pose. » 

L c o m m e  L a n g a g e .
« Mon but, c’est de créer 
un langage commun 

pour qu’on arrive à communi-
quer les uns avec les autres. 
Si on arrive à s ’écouter, 
à  ê t r e  e n  c o m m u n i o n , 
on peut faire des choses 
incroyables. »

T comme Technique.
« La bascule, c’est une 
technique de saut que 

j’aime et que j’ai mise dans 
Salto : il y a deux personnes 
qui sautent d’un piédestal et 
vous propulsent en l’air et il y 
a deux personnes qui sont au 
sol et vous récupèrent avec 
un tapis volant. » 

Le 26 septembre à 19h, dans le cadre de 
Place au cirque*, la compagnie El Nucleo va investir 
la place de la Fraternité avec le spectacle de haute 
voltige Salto, conçu par son cofondateur et directeur 
artistique Edward Aleman. 
Présentation sous forme d’abécédaire. 

O comme Océan. « J’ai 
traversé un océan pour 
venir dans ce pays, je 

viens de Colombie. Sur scène, 
on est de sept nationalités 
différentes et on a des his-
toires différentes. C’est à 
l’image du cirque, qui voyage, 
et de la France. »

* Lire le programme complet 
dans l’agenda p. 14-15. 
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MER 23 SEPTEMBRE
MÉDIATHÈQUE 
Voyage dans  
le temps !
Des tours en pierre, des douves 
pleines d’eau, des chevaliers 
courageux : c’est l’époque des 
châteaux. Venez visiter des 
châteaux du Moyen Âge jusqu’à 
nos jours grâce à la réalité 
virtuelle et voyagez comme une 
reine ou un roi !
Médiathèque John-Lennon, 9 avenue du 
Général Leclerc, de 15h à 17h. Réservation 
recommandée au 01 71 86 34 70. À partir 
de 10 ans.

MAR 29 SEPTEMBRE
REPAS 
Mille Mondes : Italie

Le Café citoyen vous embarque 
en Méditerranée pour découvrir 
la gastronomie italienne : 
mozzarella, basilic, tiramisu… 
venez vous régaler !
Maison de la citoyenneté James-Marson, 
33 avenue Gabriel-Péri, à 12h. Tarif : 
10 euros. Réservation obligatoire : 
maisondelacitoyennete@lacourneuve.fr 
ou au 01 71 89 66 29.

MER 23 SEPTEMBRE
CULTURE 
Les Météorites
Lecture théâtrale et musicale 
de la compagnie Les Enfants 
du paradis, en partenariat avec 
la médiathèque Aimé-Césaire, 
suivie d’un goûter.
La Comète, 21 avenue Gabriel-Péri, 
à 16h. À partir de 3 ans. Réservation : 
lacomete@lacourneuve.fr  
ou 06 52 27 12 15.

SAM 26 SEPTEMBRE
MICRO-FOLIE 
De l’argentique  
au numérique

Un rendez-vous mensuel et 
un temps de partage pour 
apprendre et expérimenter des 
outils de fabrication numérique 
à destination des personnes en 
situation de handicap, de leurs 
familles et de celles et ceux qui 
souhaitent se joindre à nous !
Micro-Folie La Courneuve, collège Niki-
de-Saint-Phalle, 36 rue Anatole-France, 
de 10h30 à 12h30. Gratuit, sur inscription : 
microfolielacourneuve@seinesaintdenis.fr 
ou 06 29 40 94 98.

JEU 17 SEPTEMBRE
SENIORS 
Quartier de la Bastille
Balade historique dans le 
quartier de la Bastille chargé 
d’histoire de France et 
d’anecdotes, menée par Joël.
Rendez-vous à 13h30 à la gare du 
RER B La Courneuve – Aubervilliers. 
Gratuit. Renseignements et modalités 
d’inscription au 01 43 11 80 62. 

VEN 18 SEPTEMBRE
SENIORS 
Karaoké
Venez chanter, danser et 
partager un moment convivial  
à la Maison des seniors.
Maison Marcel-Paul, 77 avenue de la 
République, à 14h. Renseignements et 
modalités d’inscription au 01 43 11 80 62.
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CULTURE 
JOURNÉES EUROPÉENNES 
DU PATRIMOINE

À l’occasion des Journées 
européennes du patrimoine 
et du matrimoine,
la Ville propose plusieurs 
activités le samedi 
19 septembre.
Au programme :
• à 10h30 : visite guidée 
de l’ancienne maison  
du peuple Guy-Môquet.
119 avenue Paul-Vaillant-Couturier.  
Inscription :

• à 15h30 : table ronde « Militer 
avec l’art, de Mireille Miailhe 
à Lovy Bumma », à la Maison 
de la citoyenneté James-
Marson.
33 avenue Gabriel-Péri.  
Inscription : 

• à 17h : vernissage de 
l’exposition des œuvres 
courneuviennes de Mireille 
Miailhe, une artiste engagée.
Exposition visible jusqu’au  
11 octobre à la Maison de la citoyenneté 
James-Marson.  
33 avenue Gabriel-Péri.

• à 18h : projection de 
Chronique des années de 
braise, de Mohamed Lakhdar-
Hamina. Palme d’or du 
festival de Cannes 1975, ce 
film nous plonge dans la vie 
d’Ahmed, un paysan algérien 
à travers qui le réalisateur 
essaie de nous expliquer 
l’origine de la révolution 
algérienne. 
Gratuit. Cinéma L’Étoile,  
1 allée du Progrès.

SAM 19 SEPTEMBRE

D
R

CÉLÉBRATION  
JOURNÉE INTERNATIONALE  
DE LA PAIX

Les festivités pour 
la Journée de la 
paix auront lieu en 
deux temps. Samedi 
19 septembre, 
les animations se 
dérouleront place 
Claire-Lacombe. 
Au programme : 
• 15h-16h : découverte 
des stands et des 
animations. 

• 16h15-16h45 : première 
partie du défilé de mode 
du monde (Héritages 
en mouvement) sur la 
place Claire-Lacombe, 
présentation des tenues 
et des associations.
• 16h45-17h45 : 
table ronde avec les 
associations sur le 
thème « Plusieurs 
diasporas, différentes 

générations et un avenir 
commun : dialoguer 
pour transmettre et 
construire ensemble ».
• 17h45-18h15 : deuxième 
partie du défilé de mode 
du monde (Héritages 
en mouvement) sur la 
place Claire-Lacombe, 
présentation des tenues 
et des associations. 
• 18h30-19h30 :  
repas du monde.

Et le lundi 21 septembre, 
la municipalité organise 
la cérémonie officielle, à 
18h, au square de la Paix 
(boulevard Pasteur).

SAM 19 ET LUN 21 SEPTEMBRE
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La sculpture L’Arbre de la paix, place du Château-d’Eau
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JUSQU’AU 30 SEPTEMBRE
MICRO-FOLIE 
Collection #17  
Notre-Dame de Paris

Par l’histoire, les arts, les 
décors, l’architecture, 
découvrons Notre-Dame, 
monument emblématique du 
patrimoine culturel français 
dans le monde.
Micro-Folie La Courneuve, collège Niki-
de-Saint-Phalle, 36 rue Anatole-France. 
Tout public, plusieurs langues étrangères 
disponibles. Gratuit, accès libre sur les 
horaires d’ouverture de la Micro-Folie : 
mercredi de 13h30 à 18h ; samedi de 10h à 
12h et de 13h30 à 17h. 

MAR 22 SEPTEMBRE
Un temps pour 
les aidant·es
Comment prendre soin de 
soi pour prendre soin de 
son proche : santé mentale, 
santé physique et lien social.
Maison pour tous Aïcha-Belaïdi,  
56 rue Anatole-France, à 18h (gratuit 
sans inscription).

SAM 26 SEPTEMBRE
Séance de 
cinéma inclusive
Projection du film 
d’animation Ma famille 
de samouraïs, de Célia 
Catunda, dans le cadre 
de Cin’émoi. Ces séances 
inclusives (et ouvertes à 
tou·tes) sont construites en 
partenariat avec la mission 
Handicap de La Courneuve 
et l’association Une étincelle 
d’espoir pour Soan : la 
lumière est tamisée,  
le volume sonore est adapté 
et des coussins sont  
à disposition.
Cinéma L’Étoile, 1 allée du Progrès,  
à 14h. Tarif : 3 euros.

VEN 2 OCTOBRE
Café des aidant·es : 
santé mentale
Spécial Semaines 
d’information sur la santé 
mentale. Miniforum : 
« Prendre soin de sa santé 
mentale grâce à l’art et la 
culture ».
Maison de la citoyenneté James-
Marson, 33 avenue Gabriel-Péri, à 14h 
(gratuit sans inscription). 

RENDEZ-VOUS DES PERSONNES 
EN SITUATION DE HANDICAP

DU 1ER AU 16 OCTOBRE
Semaines  
de la santé mentale 
(SISM)
Pendant deux semaines, 
la municipalité propose 
un programme riche de 
sensibilisation à la santé 
mentale : ateliers, forum 
(stands d’information 
et d’orientation), débat, 
expositions, conférence…
Programme complet sur  
lacourneuve.fr

MAR 13 OCTOBRE
Un temps pour 
les aidant·es 
Session consacrée aux 
Semaines d’information sur 
la santé mentale : « Aidants : 
quelles ressources en santé 
mentale sur le territoire ? ». 
Maison pour tous Aïcha-Belaïdi,  
56 rue Anatole-France, à 18 h (gratuit 
sans inscription).

SUR RENDEZ-VOUS
Permanence des 
faciliteur·rices 
Les assistants au parcours 
de vie des personnes en 
situation de handicap 
et de leurs aidant·es de 
l’association Vivre et Devenir 
vous apportent leur aide.
Centre administratif Mécano, 3 mail 
de l’Égalité, sur rendez-vous.  
Tél. : 06 07 33 76 42 ou 06 07 17 84 31.
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La saison culturelle 
commence ! 
Au programme :
25/09, Boutique de 
quartier, dès 17h : dans 
le cadre du partenariat 
de la Ville avec le musée 
du quai Branly, des 
habitantes et habitants 

ont sélectionné sept 
œuvres dans les 
collections du musée 
pour constituer cette 
exposition, traduite 
dans différentes 
langues parlées dans  
le quartier.
À 19h30, place  
Claire-Lacombe : 
Prélude, spectacle 
de hip-hop de la 
compagnie Accrorap. 
26/09, place de la 
Fraternité : Place au 
cirque/1
• 17h30 – Mauvais 
joueurs  
Au départ : neuf 
artistes, huit chaises 

et une musique qui 
s’arrête de manière 
imprévisible. Au lieu 
d’être éliminés, les 
artistes se soutiennent, 
entre équilibre et 
superposition.  
Le public choisit quand 
la musique se lance 
ou s’interrompt, la 
solidarité est l’unique 
règle.
• 18h – Maiador 
Expression du Brésil, 
Maiador signifie « lieu 
du repos et de la 
rencontre ». Inspiré 
des célébrations 
populaires brésiliennes, 
ce spectacle invite à 
découvrir les traditions 
de ses interprètes. 
Entre acrobaties, danse 

contemporaine, mât 
chinois et musique 
live, Maiador est une 
invitation à la fête.
• 19h – Salto  
Dix interprètes défient 
la gravité. Dans cet 
espace suspendu, le 
spectacle questionne 
les différences et 
célèbre le courage et 
la solidarité, essentiels 
pour retomber 
ensemble, debout.
Place de la Fraternité, à partir 
de 17h30. Gratuit. Restauration 
possible sur place.

3/10, La Comète, de 
18h30 à 21h30 : portes 
ouvertes et spectacle :
• 18h30 – On dansera 
jusqu’à en crever 
Performance théâtrale, 

musicale, dansée et 
participative d’après 
l’histoire vraie de la 
folle épidémie de danse 
à Strasbourg en 1518.
• 19h30 : surprises 
concoctées par les 
associations et artistes 
amateurs accueillis 
toute l’année à La 
Comète – Maison des 
pratiques artistiques 
amateures.
• 20h30 : temps 
convivial pour célébrer 
ensemble tout ce qui a 
fait ce lieu depuis 2019 
et dire au revoir à la 
compagnie des Enfants 
du paradis !

CULTURE 
OUVERTURE DE LA SAISON

VEN 25, SAM 26 SEPTEMBRE ET SAM 3 OCTOBRE

CIN’ÉMOI 
MA FAMILLE  
DE SAMOURAÏS

Projection du film d’animation Ma famille 
de samouraïs, de Célia Catunda. Synopsis : 
São Paulo, années 1980. Noboru doit 
préparer pour l’école un exposé sur ses 
origines japonaises qu’il a toujours cherché 
à gommer. Hideo, son grand-père, accepte 
à contrecœur de raconter à Noboru son 
histoire et son installation en Amérique 
du Sud. Au fur et à mesure que le jeune 
écolier se plonge dans le récit de l’exil de 
ses ancêtres, il s’approprie cette culture de 
l’autre bout du monde et découvre même 
l’existence d’un oncle inconnu…
Cinéma L’Étoile, 1 allée du Progrès, à 14h. Tarif : 3 euros.

SAM 26 SEPTEMBRE
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nstallé depuis 2017 à La Cour-
neuve, Lovy Bumma a posé 
ses chevalets au 11 avenue Vic-
tor-Hugo, au cœur d’un bâti-
ment survivant à la démolition 
de l’ancienne usine KDI. Dans 
ce lieu, près d’une cinquantaine 
d’artistes forment une com-

munauté informelle où les idées cir-
culent. Cet artiste de 38 ans y trouve 
un point d’ancrage, la mémoire indus-
trielle du site faisant écho à sa propre 
quête : « Ma pratique intègre le senti-
ment de ne pas savoir tout à fait où l’on 
se situe », confie-t-il. 
Son parcours est celui d’un déplace-
ment. Né sur l’île Maurice, il a 11 ans 
lorsque ses parents s’installent en 
banlieue parisienne. Après un pas-
sage en philosophie à la Sorbonne 
en 2009, un poste de surveillant au 
Musée d’art moderne de Paris marque 
un virage décisif. Réalisant que « ceux 
qui fabriquent les œuvres sont les plus 
à même de les comprendre », il intègre 
l’École nationale supérieure d’arts 
de Paris-Cergy, dont il sort diplômé  
en 2014. 

La disparition de son père agit 
comme un détonateur : la question 
de la transmission culturelle s’impose 
à lui. Il réinterroge alors son identité 
indienne mauricienne et perçoit les 
correspondances invisibles entre 
l ’ADN métissé de son île natale et 

le multiculturalisme de la banlieue 
parisienne, La Courneuve abritant 
par ailleurs la plus importante dias-
pora indienne de France. 

La maîtrise du temps
À la saturation médiatique, Lovy 
Bumma oppose la maîtrise du temps. 
Il peint exclusivement à l ’huile, un 
médium qui exige un long processus 
de séchage et de fabrication. Une 
temporalité étirée qu’il puise dans la 
nouvelle vague du cinéma taïwanais : 
« Je me suis reconnu dans cette cita-
tion du réalisateur Tsai Ming-liang : “La 
lenteur est le meilleur moyen d’expri-
mer ma révolte.” »
Refusant l ’enfermement dans une 
tour d’ivoire, il ne peint que deux à trois 

heures par jour. Le reste du temps, il 
déambule pour capter le quotidien, 
parcourt les réseaux sociaux ou flâne 
au Louvre pour se confronter aux 
problèmes plastiques des maîtres. 
Ses compositions croisent archives 
familiales et actualités, faisant dia-
loguer les images de l’océan Indien et 
les représentations du capitalisme 
moderne. De ce grand écart naît une 
tension où un tableau chatoyant aux 
accents bollywoodiens côtoie une 
toile proclamant « Bollywood sucks » 
(Bollywood, c’est nul).

Révéler les angles morts
Refusant d’imposer un message, 
Lovy Bumma s’intéresse aux « petites 
histoires » des habitant·es de Seine-
Saint-Denis, souvent occultées par 
le roman national. Inspiré par la Black 
Figuration d’artistes américains 
comme Kerry James Marshall ou 
Henry Taylor, il privilégie une peinture 
figurative très colorée. « Un tableau 
reste avant tout un ensemble de 
taches. Je ne détiens aucune vérité. Je 
cherche seulement à offrir des points 
de départ pour faire réfléchir et inviter 
à un pas de côté. » Nicolas Liébault

Où rencontrer 
l’artiste
Journées européennes du patrimoine : 
samedi 19 septembre, de 15h30 à 17h,  
à la Maison de la citoyenneté  
James-Marson. Participation au débat 
« Militer avec l’art » autour  
de la figure de Mireille Miailhe.

Entre l’héritage 
mélangé de l’île 
Maurice et le béton 
de La Courneuve, 
où il travaille sur 
l’ancien site KDI, le 
peintre Lovy Bumma 
transforme les 
« angles morts de 
la grande histoire » 
en fragments d’une 
réalité sensible. 

« LA LENTEUR EST  
LE MEILLEUR MOYEN 
D’EXPRIMER MA RÉVOLTE »

LOVY BUMMA ARTISTE PEINTRE

« Un tableau 
reste un ensemble
de taches.
Je ne détiens
aucune vérité. »

Regards sur nos vies
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